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Structure de l’entreprise
Andermatt Biocontrol est une société du groupe Andermatt 
Holding. Andermatt Holding est détenue par la famille 
Andermatt et ses employés.

Le but d’Andermatt Biocontrol est de trouver et rendre accessible sur le terrain des alter-

natives biologiques aux produits phytosanitaires, pesticides et engrais chimiques de 

synthèse – pour une alimentation et un environnement sains. Andermatt Biocontrol veut 

atteindre ce but en construisant un réseau international d’entreprises de production 

et de distribution ayant le même objectif.
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Editorial

Chères lectrices, chers lecteurs,

En 2018, Andermatt Biocontrol fêtera son 30ème anniversaire.  

En nous retournant sur toutes ces années, nous constatons que  

de nombreuses évolutions et changements ont eu lieu. A ce  

jour, de nombreuses tendances qui ont influencé le développe-

ment de l’entreprise sont encore bien présentes. 

Trois facteurs ont joué d’égale importance pour l’entreprise ces 

dernières années. Tout d’abord, dans les années quatre-vingt-dix 

un boom du bio s’est manifesté en Suisse. Ensuite, dans les  

années 2000 les problématiques de résistances aux produits phy-

tosanitaires chimiques (spécifiquement dans notre cas la ré

sistance du carpocapse du pommier en Europe) se sont accrues. 

Finalement, la demande actuelle des consommateurs se foca-

lise sur des produits exempts de résidus, issus d’une agriculture 

équitable et durable. 

Les solutions bio pour la protection des plantes et les biostimu-

lants s’imposent progressivement et deviennent incontournables 

dans de nombreux programmes de traitement. Andermatt  

Biocontrol veut continuer à fournir une contribution importante 

en développant d’autres solutions et en les rendant accessibles  

aux agriculteurs du monde entier leur permettant ainsi de rempla-

cer encore plus de produits chimiques de synthèse par des solu-

tions biologiques intelligentes – pour une alimentation saine dans 

un environnement sain.

Nous vous souhaitons une très bonne lecture du journal du  

groupe Andermatt Biocontrol.

Daniel Zingg 
Directeur général
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Une vie dédiée à la lutte biologique : 30 années  
de croissance d’une entreprise fructueuse
La société Andermatt Biocontrol fut créée par les docteurs Isabel et Martin Andermatt  
en 1988. Depuis lors, l’entreprise s’est développée au point de se hisser, en Suisse,  
en position de leader pour la protection biologique des plantes, ainsi que contributeur 
significatif à la progression du marché mondial de ce type de produits. En 2018, 
Andermatt Biocontrol célèbrera son 30ème anniversaire et nous avons pour l’occasion 
recueilli les impressions d’Isabel et Martin.

Quelle a été votre motivation pour vous lancer dans l’aven-

ture d’Andermatt Biocontrol ? Quelle source d’inspiration 

vous a permis de démarrer et de construire cette incroyable 

entreprise et à quoi ressemblait-elle au démarrage ?

Martin : nous avons démarré parce que nous avons découvert 

le fossé qui séparait le savoir-faire académique sur les solu-

tions potentielles biologiques aux problèmes de ravageurs et 

l’absence de ces solutions sur le marché. Cette situation nous 

étonnait, mais, en même temps, nous motivait pour entre-

prendre de combler ce manque. Nous avons collaboré étroi-

tement dès le début, mais l’essentiel du travail a été réalisé 

par Isabel tandis que je terminais mon doctorat. À deux, nous 

avons couvert l’ensemble du travail : développement du pro-

duit, essais en plein champ, dépôt du brevet, tarification, mar-

keting, ventes, logistique, comptabilité, etc.

Vous avez fait preuve d’une passion et d’une concentration 

totale sur la lutte biologique contre les ravageurs. D’où 

vous sont venues cette motivation et cette force pour ne pas 

abandonner ?

Martin : nous étions convaincus qu’une approche basée sur 

la nature était bien meilleure pour l’environnement, qu’une 

approche basée sur les molécules chimiques de synthèse qui 

ne font en aucun cas partie des écosystèmes.

J’imagine sans peine que votre chemin a été semé d’embuches. 

Quels sont les problèmes les plus importants que vous avez 

rencontrés pour arriver à l’entreprise d’aujourd’hui ?

Martin : la trésorerie a toujours été le plus gros problème. 

Quand la croissance annuelle d’une entreprise atteint 15%, 

tous les chiffres sont multipliés par deux tous les cinq ans : 

recettes, dépenses, employés, installations et, on l’espère, 

bénéfices. Il faut continuellement adapter la structure de l’or-

ganisation et l’effectif de l’entreprise pour que chaque élément 

ait la possibilité d’assumer ses responsabilités.

Quels ont été ou, aujourd’hui, quels sont les meilleurs 

aspects de votre travail ? Qu’est-ce qui vous anime le plus ?

Isabel : quand vous produisez quelque chose pour remplacer 

autre chose, vous changez le monde. Si c’est un changement 
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pour le meilleur, c’est également motivant, quelle que soit la 

dimension de votre contribution. En 1988, nous avons amé-

lioré les conditions d’un petit nombre de producteurs biolo-

giques de pommes, en leur permettant de lutter contre le car-

pocapse de la pomme. Aujourd’hui, nous sommes présents au 

niveau mondial, en tant que groupe reconnu de sociétés actant 

pour la lutte biologique contre les ravageurs. Un statut parti-

culièrement enthousiasmant !

Quel est le meilleur conseil qui vous ait été donné ?

Martin : on n’arrive à rien quand on ne prend pas de risque. 

C’est le conseil que nous a donnés le propriétaire qui nous 

louait notre appartement d’étudiants, lorsque nous lui avons 

demandé en 1988 l’autorisation d’utiliser la chaufferie du sous-

sol de l’immeuble pour y élever nos carpocapses. Il était impé-

ratif de les tenir éloignés de notre production de virus dans 

l’appartement.

Quel est le sujet le plus important sur lequel l’entreprise 

travaille actuellement ?

Martin : nous développons et comparons différents outils de 

lutte contre le légionnaire d’automne (Spodoptera frugiperda), 

qui est actuellement un ravageur important en Afrique. Nous 

préparons également notre relève. Nous invitons nos employés 

à prendre des participations dans l’entreprise. Ils détiennent 

d’ailleurs déjà 20% des parts d’Andermatt Holding AG. Cette 

participation ne fera que croitre dans les années qui viennent.

Andermatt Biocontrol est maintenant dans sa 30ème année. 

Quelles sont les pensées et les émotions qui vous viennent 

quand vous y réfléchissez ? Parlez-nous de quelques succès 

importants obtenus au cours de ces 30 dernières années et 

dites-nous quels moments vous retenez en priorité et ceux 

dont vous êtes les plus fiers.

Isabel : nous sommes reconnaissants envers tous ceux qui 

nous ont soutenus au cours de ces 30 années. Chaque membre 

de la société Andermatt peut s’enorgueillir de notre réussite 

globale. Chacun a accompli sa part du succès ! Nous sommes 

particulièrement fiers du rassemblement annuel de Biocontrol 

Industry, qui se tient maintenant à Bâle, et initié par Martin il y 

a longtemps maintenant. Avec quelque 1000 participants, il est 

aujourd’hui devenu le rendez-vous mondial incontournable 

pour toute l’industrie des traitements biologiques.

Comment pensez-vous que l’agriculture relèvera le défi du 

futur dans un monde marqué par l’augmentation de la 

population et la raréfaction des ressources naturelles ? À 

quoi ressemblera l’agriculture ?

Martin : l’agriculture moderne sera plus précautionneuse et 

plus précise. La valeur de la biodiversité sera davantage recon-

nue. Les cultures sans résidus deviendront la norme. Le trans-

fert des savoir-faire via Internet, l’Internet des objets et les tech-

niques agricoles de précision amélioreront encore l’agriculture.

Qu’attendez-vous ou qu’espérez-vous pour Andermatt 

dans les 30 prochaines années ? Dans quelles voies pensez-

vous que la croissance se dirigera ?

Martin : le potentiel mondial de développement des traite-

ments biologiques est immense, mais les marges dans les mar-

chés de niche ne seront pas suffisamment importantes pour 

les plus grands fabricants de produits phytosanitaires. Nous 

sommes convaincus que notre croissance passe par le main-

tien d’une organisation non contraignante composée d’entités 

largement autonomes sur différents marchés.

Isabel : le groupe Andermatt Biocontrol fait partie d’Andermatt 

Holding AG, qui détient également Andermatt Biogarten, 

Andermatt BioVet et Entomos. Ces sociétés connaissent éga-

lement une croissance et s’inscrivent dans le développement 

de leur grande sœur, le groupe Andermatt Biocontrol.

Le mariage au sens propre peut être un défi, mais peut 

également être doublement ambitieux quand les deux par-

tenaires travaillent pour la même société. Comment s’est 

déroulée la vie conjugale ces 30 dernières années ? Com-

ment avez-vous harmonisé votre vie privée et votre vie pro-

fessionnelle ? Quand vous avez travaillé ensemble ? Que 

faisiez-vous pendant votre temps libre, si vous en aviez ? 

Martin : la combinaison du mariage et du travail n’est pas 

exceptionnelle ! Partout dans le monde tous les agriculteurs 

sont dans la même situation. Elle offre un avantage majeur : 

vous disposez toujours de sujets de discussions intéressants. 

Une histoire commune basée sur un travail assidu pendant 

une si longue durée pleine d’aventures, d’échecs et de succès, 

est le fondement même d’une relation forte.

Isabel : un bon équilibre de la vie professionnelle ménageant 

suffisamment de temps pour nos enfants a toujours été très 

important pour nous. Nous aimons les balades en montagne 

et la cueillette des champignons, le ski de randonnée, le jardi-

nage et l’apiculture.

Et finalement, qui aimeriez-vous remercier pour la réus-

site de votre entreprise ?

Martin et Isabel : notre réussite n’aurait jamais été possible 

sans le travail assidu et particulièrement motivé de nos 

employés. C’est à eux que vont nos remerciements les plus 

chaleureux !

David Loughlin 
Rédacteur en chef International  

Pest Control et The Bio Mag

Journaliste : Avec plus de 30 ans d’expérience dans la lutte 

contre les ravageurs, y compris dans l’agrochimie, David 

Loughlin s’est engagé en 2003 dans le biocontrôle après 

avoir visité pour la première fois l’entreprise Andermatt 

Biocontrol. Depuis 2012, il est éditeur du magazine « Inter-

national Pest Control » qui traite des innovations et 

nouveautés dans tous les domaines de la lutte antiparasi-

taire. A cause de l’intérêt croissant pour les solutions 

biologiques, il a conçu une nouvelle plate-forme d’informa-

tion pour ce secteur.
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Franz Bollhalder 
Andermatt Biocontrol

DÉPART
Stocks et attente

Principes LoisCharte

BUT
Lean-Planet 
Idéal / vision

Les premiers kilomètres de notre long voyage AMS sont parcourus!

Lean Management chez Andermatt Biocontrol
En 2016 Andermatt Biocontrol a décidé de développer le programme Andermatt- 
Management-System (AMS). Ce système doit se fonder sur les principes de production  
de Toyota et être soutenu et optimisé par les méthodes de management Lean. L’intro
duction d’AMS aura pour effet majeur d’optimiser les critères fondamentaux de qualité, 
de délais de livraison et de prix considérés comme primordiaux par nos clients.

Il y a 2 ans, la direction d’Andermatt Biocontrol a eu l’opportu-

nité de participer à un atelier de système de production Toyota 

(TPS) organisé par l’entreprise Siga implantée en Suisse Cen-

trale. Les résultats obtenus par Siga au terme de sept années 

d’utilisation de l’approche TPS ont impressionné les partici-

pants. Par exemple, le réarmement d’une machine, qui à l’ori-

gine demandait plus d’une journée, a pu être ramené à moins 

d’une heure. Début 2016, la direction a exprimé la volonté d’un 

engagement sur la voie illimitée du système TPS et de dévelop-

per dans les années futures, un système de gestion Andermatt 

(AMS), reposant sur les principes TPS.

Pour commencer, en août 2016, un projet modèle a été 

lancé au département production. René Waltisperg de la 

société LeanCom a été missionné en tant que coach externe. 

L’équipe de projet était composée de neuf collaborateurs issus 

de tous les niveaux hiérarchiques des services de la produc-

tion, de la technique et de la recherche et développement. Pen-

dant 12  semaines, cette équipe transverse a amélioré la pro-

duction de virus Helicovex. Dès le début, le travail d’équipe 

s’est avéré très efficace et productif. Cette étroite collabora-

tion transversale sur le long terme constituait une nouveauté 

pour chacun des membres de l’équipe. Nombre d’opinions 

personnelles préexistantes se sont ainsi rapprochées de la 

réalité. En d’autres termes, les méthodes et questions qui pré-

valaient depuis plusieurs années ont été mises sur la sellette. 

Des améliorations ont ainsi pu être apportées, dont l’idée 

n’aurait jamais effleuré unilatéralement une personne seule 

(par exemple quelqu’un de la direction). Il est apparu de façon 

très évidente qu’une équipe transverse, bien rodée, peut être le 

creuset d’où sortiront des améliorations durables. Une condi-

tion de base est que chacun soit disposé à trouver des solu-

tions. Chacun doit s’efforcer honnêtement d’appréhender et de 

comprendre les questions et les propositions de solutions des 

autres. Chacun doit porter un regard critique sur ses propres 

questions et propositions. Dans les deux cas, il faut respecter 

les opinions différentes et prendre en compte parallèlement 

les principes du management Lean. Ce premier projet a pro-

duit des résultats déjà très satisfaisants. Le temps de cycle a 

pu sensiblement être réduit. Le temps de mise en route du sys-

tème de remplissage a été fortement restreint. Ces améliora-

tions permettent de livrer nos clients plus rapidement et avec 

plus de souplesse.

Issus de la réalisation de ce projet, les changements appor-

tés permettant une amélioration des résultats, sont dès lors 

restés en application dans la production. Ainsi près de 10% du 

temps de travail est systématiquement réservé à la recherche 

permanente d’améliorations. Collaboration intensive dans 

une équipe transverse et transhiérarchique.
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Erich Frank 
Andermatt Biocontrol

Le département logistique vit selon le principe  
« Le client est roi »
Les clients attendent la livraison rapide et en parfait état de leurs commandes. Le 
département logistique s’engage au quotidien avec beaucoup d’implication, de souplesse 
et de cœur à l’ouvrage pour répondre aux besoins du client.

Le succès d’une entreprise repose d’abord sur la qualité de 

ses produits et de ses prestations de service ainsi que sur sa 

capacité à pouvoir les positionner avec succès sur le marché 

conformément aux besoins du client. La gestion du stock et 

la logistique d’expédition sont des éléments souvent négligés 

par les entreprises. Les efforts portent généralement sur la 

commercialisation des produits aux dépens de la gestion des 

flux de marchandises associés. La qualité de la livraison reste 

cependant un facteur critique du succès et un critère décisif 

de la satisfaction des clients. Des livraisons dans les délais, 

intactes et sans erreur façonnent l’image d’une entreprise.

Andermatt Biocontrol AG attribue une très forte valeur au 

département logistique. Nous voulons fournir à nos clients 

et distributeurs non seulement d’excellents produits et un 

conseil technique éprouvé mais également les satisfaire par 

un service logistique souple, rapide et orienté vers la clien-

tèle. Actuellement, notre département logistique à Gross-

dietwil sert plus de 5500 clients répartis sur 45 pays dans le 

monde, en procédant chaque année à 23 000 expéditions au 

total. L’équipe logistique affronte ainsi les défis liés à la forte 

croissance de notre entreprise. Une extrême souplesse et la 

proximité clients sont des éléments décisifs dans cet environ-

nement commercial dynamique. Pour en garantir la pérennité, 

notre département logistique se développe en permanence 

dans le cadre du système de gestion Andermatt et adapte ses 

processus aux conditions-cadres prévalentes.

En octobre, le département logistique s’est installé dans le 

nouveau bâtiment (étape 9) d’Andermatt Biocontrol. Les nou-

veaux locaux offrent l’espace nécessaire à un travail optimal 

et serviront dans les années à venir de base à la livraison de 

notre clientèle mondiale. 
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CpGV devient cosmopolite

Après les premières autorisations en Suisse, 

d’autres ont bientôt suivi en Europe. La 

demande va croissant et en quelques années 

les produits CpGV sont demandés dans  

les régions arboricoles au niveau mondial.

Une découverte singulière

En 1964, une larve morte du carpocapse du 

pommier montrant des symptômes bizarres  

fut décrite pour la première fois au Mexique :  

le corps de la larve avait foncé et semblait 

s’être liquéfié. Il s’est avéré que l’origine de ce 

symptôme était une infection par un virus 

identifié comme Cydia pomonella granulovi-

rus et dénommé CpGV-M (pour Mexico).

Des espèces exotiques biologiques  

à l’instrument de production intégrée

Le carpocapse est un ravageur qui se caractérise 

par une très grande faculté d’adaptation  

et, dans l’arboriculture fruitière intensive, par 

une résistance de plus en plus forte aux  

produits conventionnels. Le virus lutte non seule-

ment contre les larves qui développent  

une résistance contre les groupes de produits 

chimiques, mais utilisé préventivement,  

il peut également prolonger la durée de vie  

des insecticides conventionnels.

Profiter des auxiliaires

Sur les exploitations conventionnelles, les 

producteurs doivent lutter de façon toujours 

plus soutenue contre les ravageurs secon-

daires tenaces, alors qu’un équilibre naturel 

bien plus stable est possible sur les exploi

tations biologiques, où des moyens spécifiques 

tels que le CpGV sont utilisés.

Résistances au CpGV en Europe : le choc et la chance

En 2004, plusieurs douzaines d’exploitations bio rapportent une 

sensibilité moindre face au CpGV. Les sciences, l’industrie et la 

pratique se réunissent dans le projet SustainCpGV pour trouver des 

solutions pour les exploitations présentant des populations  

résistantes au CpGV-M. Avec le développement de plusieurs isolats 

viraux capables de casser cette résistance, on a pu garantir la 

pérennité de l’utilisation à long terme de produits à base de CpGV.

Émergence de la culture biologique  

des fruits à pépins

Madex n’est pas apparu trop tôt : l’heure de 

l’agriculture biologique est arrivée. Pour ces 

producteurs, les produits CpGV constituent  

à l’époque le seul instrument efficace contre  

le carpocapse du pommier.

Mécanisme d’action unique

Il fut rapidement établi que les particules mi-

croscopiques sont extrêmement infectieuses 

pour les larves de carpocapse du pommier : 

leur multiplication dans leur hôte rend leur 

présence mortelle pour les larves même en 

quantités infimes. Les virus dépendent de 

leurs hôtes pour se multiplier une propriété 

qui les rend particulièrement intéressants 

pour une utilisation en tant que produit phyto-

sanitaire extrêmement sélectif.

De la larve au produit phytosanitaire

Multiplier ces virus sur des larves d’hôtes 

vivantes pour en formuler une concentra-

tion suffisamment élevée pour en tirer un 

produit stable et de très haute qualité, 

représente un défi considérable. En 1988, 

Madex est homologué par Andermatt 

Biocontrol en Suisse en tant que premier 

insecticide basé sur CpGV-M.
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Un produit accessoire devient une première nécessité

Le savoir-faire considérable élaboré par la sélection d’isolats de CpGV 

casseurs de résistance, stimule notre recherche vers d’autres 

développements. En 2010 Madex Twin est développé. Ainsi le premier 

CpGV hautement efficace non seulement contre le carpocapse  

du pommier, mais également contre la tordeuse orientale du pêcher 

(Grapholita molesta) a vu le jour. 

Les résidus dans le collimateur

La prise de conscience du problème des résidus de produits phytosani-

taires dans la récolte va croissant. Par conséquent de nombreux  

pays producteurs et exportateurs se conforment aux exigences strictes 

d’absence de ces résidus, imposée par les grands distributeurs. 

L’utilisation combinée de CpGV et de la technique de «confusion sexuelle» 

par phéromones ouvre, de ce point de vue, de nouvelles possibilités  

pour une arboriculture fruitière exempte de résidus.

La gestion de la résistance est optimisée 

Entre-temps, plusieurs types de résistances au CpGV ont été découverts. 

Des préparations virales «casseuses» de résistance sont disponibles  

pour lutter contre tous les types. La situation s’est donc apaisée en ce  

qui concerne les résistances au CpGV, mais en coulisse la recherche  

continue de battre son plein. Si, à l’avenir de nouvelles résistances au CpGV 

voyaient le jour, nous sommes maintenant bien mieux armés avec  

plus de savoir-faire et des techniques moléculaires plus précises et effi-

caces pour affronter de telles situations.

Des perspectives d’avenir

Le réchauffement climatique contribue à la propagation du carpocapse 

du pommier et à l’augmentation du nombre de générations. La 

success-story étonnante et sinueuse du CpGV semble avoir encore de 

beaux jours devant elle. La fascination pour les microparticules  

qui ont révolutionné la lutte contre le carpocapse du pommier, reste 

toutefois intacte parmi les collaborateurs d’Andermatt Biocontrol.

L’histoire mouvementée des Cydia  
pomonella granulovirus
Aucune matière active n’est sans doute aussi fascinant que les baculovirus. 
Les Cydia pomonella granulovirus (CpGV) sont les représentants particulière-
ment étonnants de ce groupe : leur success-story a commencé il y a 
plus de 50 ans et cette histoire est tout sauf rectiligne.

Gisela Brand 
Andermatt Biocontrol
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Nouveaux fongicides biologiques pour la viticulture
Les surfaces de vignobles cultivés en bio augmentent. L’intérêt pour l’utilisation  
de fongicides bio se renforce dans les stratégies phytosanitaires dans les cultures en 
production intégrée. Andermatt Biocontrol étend son offre et ses services en Suisse  
en proposant des fongicides efficaces pour la viticulture.

Le choix de fongicides adaptés aux conditions environnemen-

tales, aux types d’exploitations et aux besoins des viticulteurs 

est un facteur important du succès de la protection biologique 

de la vigne.

Mildiou (Peronospora)

Les produits à base de cuivre restent importants dans la lutte 

contre le mildiou. Pour respecter la quantité de cuivre pur 

autorisée par an et par hectare, il est fréquent d’effectuer des 

traitements avec de plus faibles quantités de produit (200 à 

500  g/ha). Jusqu’à la floraison, les applications de Myco-Sin 

(argile sulfurée) permettent également de diminuer l’utilisa-

tion de cuivre ce qui permet de disposer de plus de cuivre pour 

la suite de la saison. L’efficacité du Myco-Sin, confirmée par 

plusieurs essais menés par FiBL sur de nombreuses années, a 

permis sa plus grande utilisation. Les essais en plein champ 

et les expériences d’Andermatt Biocontrol réalisées dans le 

canton du Valais montrent que, dans les régions à faibles pré-

cipitations, une stratégie Myco-Sin exclusive (sans cuivre), 

fonctionne très bien. Alginure (pas certifié en agriculture bio-

logique), un produit composé de phosphonate de potassium et 

d’extraits d’algues, dont la commercialisation est prévue dès 

2018, représente une arme supplémentaire de lutte contre le 

mildiou en production non bio. Alginure fournit une bonne 

protection des jeunes feuilles et des inflorescences jusqu’à 

la fin de la floraison avec des faibles quantités de cuivre. 

Grâce à l’action systémique du phosphonate de potassium, 

Alginure est à même d’offrir une sécurité décisive dans les  

phases difficiles. 

Oïdium

Le soufre mouillable Stulln est toujours utilisé comme moyen 

de lutte contre oïdium. Pour protéger les acariens prédateurs 

et prévenir le développement du goût de bock, la demande de 

réduction du soufre augmente de façon croissante. Vitisan éla-

boré à base de bicarbonate de potassium est une bonne alter-

native. L’idéal est de combiner Vitisan et Fenicur, mais Vitisan 

peut également être utilisé avec un autre agent mouillant 

comme Cocana. L’utilisation de Fenicur et Vitisan appliquées 

avec de petites quantités de cuivre (jusqu’à 500 g/ha) à don-

ner d’excellents résultats lors de nos essais. Dans les stratégies 

de protection intégrée, Vitisan peut être mélangé à d’autres 

agents synthétiques-chimiques sans risque de phytotoxicité. 

De plus, il fortifie la peau du raisin, dès les pulvérisations effec-

tuées lorsque les grains ont atteint le stade petit pois. Il n’est 

pas possible de l’utiliser conjointement avec du Myco-Sin. Si 

Fenicur est appliqué seul (4 l/ha), l’essence de fenouil produit 

un excellent effet préventif contre l’oïdium.

Botrytis (pourriture grise)

Botector est composé de microorganismes (levures). Appliqué 

dans la zone des grappes en fin de floraison, avant la ferme-

ture de la grappe et lors de la véraison, celles-ci colonisent les 

microfissures de la peau des baies bloquant 

ainsi le développement du botrytis.

Reto Flückiger 
Andermatt Biocontrol

Myco-Sin est applicable jusqu’à la floraison dans les stratégies bio contre Mildiou et Oïdium. Myco-Sin est applicable uniquement en combinaison  
avec du soufre mouillable Stulln, contrairement au cuivre qui peut être combiné avec du Vitisan ou du soufre mouillable Stulln. En production intégrée, 
l’emploi d’Alginure jusqu’à la fin de la floraison permet de renforcer la sécurité d’action des fongicides de contact tel le cuivre.

Stades BBCH 13 55 57 61 69 71 77 81
3 feuilles  
étalées

Grappes  
séparées

Boutons floraux 
séparés

Début  
floraison

Fin de la  
floraison

Nouaison Fermeture  
de la grappe

Véraison

Stratégie bio

Stratégie avec 
phosphonates

p Myco-Sin + soufre mouillable Stulln              p Cuivre (Airone WG) + soufre mouillable Stulln ou Vitisan

p Phosphonate de potassium (Alginure), faibles quantités de cuivre (Airone WG) + soufre mouillable Stulln ou Vitisan
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Biologie de la tavelure

La tavelure (Venturia inaequalis) passe l’hiver principalement 

dans les feuilles mortes contaminées où sont produites les 

ascospores. Dès le débourrement, à chaque pluie, ces ascos-

pores sont éjectées, puis dissémineés par le vent. Lorsque le 

feuillage est mouillé, elles germent et émettent un tube ger-

minatif qui va pénétrer dans le feuillage. C’est l’infection pri-

maire qui dure environ jusqu’à début juin. Les ascospores 

nécessitent 320 degrés-heure pour pénétrer dans le feuillage 

(p. ex. 20 heures à 16 °C). Après une période d’incubation de 15 à 

20 jours, des nouvelles spores (conidies) fructifient à la surface 

des feuilles (tache brunâtre), infectant à leur tour les feuilles et 

fruits avoisinants : c’est l’infection secondaire.

Stratégie de lutte

L’application alternée de produits préventifs et stoppants 

permet de lutter efficacement contre la tavelure. Les pro-

duits préventifs comme le cuivre (Airone WG), l’argile sul-

furée (Myco-Sin) et le soufre doivent être appliqués avant la 

pluie, au plus tard avant que les spores ne germent. Ils agissent 

comme une couche de protection inhibant la germination et la 

croissance des spores. Les produits stoppants comme la chaux 

soufrée (Curatio) et le bicarbonate de potassium (Vitisan) 

sont appliqués après la pluie, durant la phase de germina-

tion des spores, avant que la période d’humectation n’excéde 

300 degrés-heure. Curatio doit être appliqué sur le feuillage 

encore mouillé. Dans ces conditions, ses propriétés très alca-

lines (pH 11) ont une action de saponification sur la membrane 

du tube germinatif, augmentant ainsi sa perméabilité et sa sen-

sibilité à la matière active. Quant à Vitisan, il doit être appli-

qué en mélange avec du soufre et le dépôt de pulvérisation doit 

sécher après l’application. L’effet directe des ions combiné à 

l’action du pH et de la pression osmotique, entrainent l’éclate-

ment et le dessèchement des hyphes et des 

spores, ainsi que leur sensibilité majeure  

au soufre.

0 250125 320

Airone WG
+ Soufre Stulln

Myco-Sin
+ Soufre Stulln

Myco-Sin
+ Soufre StullnCuratio Vitisan

+ Soufre Stulln

Préventif PréventifStoppant Stoppant

Curatio

Degré-heure

Ascospores Conidies

Infection 
primaire

Infection 
secondaire1ère tache

Germination GerminationIncubation

Combiner les moyens biologiques préventifs et curatifs 
pour lutter efficacement contre la tavelure
Avec Curatio, un produit à base de polysulfure de calcium, les arboriculteurs disposent 
désormais d’un produit efficace pour stopper les spores de tavelure en cours de germination.

Stratégie de lutte biologique et sans résidus contre la tavelure
L’application alternée de produits biologiques préventifs et curatifs permet une protection sans faille contre la tavelure. Quant à la  

minimisation des résidus et la gestion de résistance, ces solutions sont aussi utilisables dans une stratégie conventionnelle.

Bertrand Gentizon 
Andermatt Biocontrol
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Un grand intérêt pour la protection biologique  
des cultures
Le démarrage de la Biocontrol Academy a été un succès! L’hiver dernier, les premiers 
cours sur l’aménagement de jardins et d’espaces verts ont été dispensés avec succès. 
L’Academy propose à partir du printemps 2018 de nouvelles formations également aux 
propriétaires d’animaux de rente.

Les agriculteurs, horticulteurs et paysagistes sans oublier les 

jardiniers amateurs sont confrontés de plus en plus fréquem-

ment à la disparition ou à l’interdiction du commerce des pro-

duits phytosanitaires. L’environnement socio-politique est en 

pleine mutation. L’utilisation de produits phytosanitaires est 

de plus en plus critiquée. Cette critique apparaît entre autres 

dans les orientations politiques telles que le plan d’action 

du Conseil Fédéral et les deux initiatives populaires visant à 

réduire voire interdire le recours aux produits phytosanitaires 

chimiques.

Pour préparer les acteurs à l’avenir, la société Andermatt 

Biocontrol propose depuis l’automne 2016 des cours d’utili-

sation de produits phytosanitaires biologiques via la nou-

velle Biocontrol Academy. Des conférences sur la fertilisation 

organique et la régulation des adventices ainsi que sur l’uti-

lisation des auxiliaires chez les animaux de rente font aussi 

partie de cette formation. La formation de base d’une journée 

dispensée à des horticulteurs et des paysagistes a été un suc-

cès total. Les cours étaient complets et les participants étaient 

ravis de leur savoir fraîchement acquis. Ils ont bénéficié d’une 

vue d’ensemble de la grande diversité des stratégies de lutte 

biologiques ainsi que de la fertilisation organique. L’occasion 

d’échanges entre professionnels a contribué à la réussite de 

cette session de formation. L’auditoire qui a bénéficié de cette 

formation n’était pas uniquement composé de professionnels. 

Des jardiniers amateurs ont également pu se former à partir 

de mai 2017. Les participants ont pu découvrir avec enthou-

siasme comment s’attaquer aux nuisibles dans le jardinage 

amateur. Les cours illustrés par des visites guidées de jardins 

botaniques ont constitué un point fort. Les participants ont pu 

observer sur place les auxiliaires et franchir ainsi le pas qui 

conduit de la théorie à l’application pratique.

L’an prochain, la Biocontrol Academy étendra son offre. 

À partir du printemps 2018, par exemple, les producteurs de 

volaille pourront s’informer sur l’utilisation d’acariens préda-

teurs pour lutter contre les poux rouges. Une autre nouvelle 

formation se focalisera sur l’utilisation d’auxiliaires permet-

tant de chasser les mouches dans les étables.

Johanna Häckermann 
Andermatt Biocontrol
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Un nouveau ravageur provoque une crise de la 
sécurité alimentaire en Afrique
Le légionnaire d’automne (Spodoptera frugiperda) a été récemment importé en  
Afrique et fragilise énormément la sécurité alimentaire. Avec Littovir nous proposons 
une solution particulièrement prometteuse pour lutter contre ce ravageur.

Danger pour la sécurité alimentaire de l’Afrique

Début 2016 les premiers rapports ont révélé que le « légionnaire 

d’automne » (lat.: Spodoptera frugiperda) avait été importé en 

Afrique depuis l’Amérique. Un an plus tard les dommages 

constatés ont permis de confirmer ou tout du moins de suspec-

ter la présence de ce ravageur dans 28 pays d’Afrique Subsa-

harienne. Les chenilles du légionnaire d’automne s’attaquent 

de préférence au maïs mais également au riz et au mil, pro-

voquant ainsi d’énormes pertes de récoltes et par conséquent 

une sévère crise de la sécurité alimentaire en Afrique. Si le 

problème n’est pas correctement résolu, il faut s’attendre à des 

dommages atteignant 2,2 milliards à 5,5 milliards de dollars 

US dans la production de maïs en Afrique de 2017 à 2018, ce qui 

correspond à environ 20 % de la production totale de l’Afrique 

Australe (estimations CABI 2017). De plus, il faut s’attendre à 

ce que ce ravageur s’étend jusqu’en Europe au cours des pro-

chaines années.

Le baculovirus comme solution

Le Spodoptera frugiperda développe rapidement des résis-

tances aux pesticides chimiques. C’est pourquoi les stratégies 

de lutte biologique ou intégrée sont recommandées de pré-

férence. Il y a quelques années déjà, Andermatt Biocontrol a 

développé Littovir, un produit à base de baculovirus permet-

tant de lutter contre un ravageur de la même famille, le Spodop-

tera littoralis. À l’issue de plusieurs essais biologiques Littovir 

a démontré une activité deux à dix fois supérieure à celle des 

isolats viraux connus de Spodoptera frugiperda. Ces résultats 

nous encouragent à tester le produit sur le terrain contre le 

Spodoptera frugiperda. Les premiers retours d’information en 

provenance du Cameroun ont montré des résultats très pro-

metteurs: Deux semaines après le traitement au Littovir l’infes-

tation sur les plantes de maïs des parcelles traitées était tombée 

à 30 % alors que ce taux atteignait encore 80 % sur les parcelles  

non traitées.

Une action rapide est nécessaire

Aux vues de l’urgence de la situation en Afrique, la disponi-

bilité de Littovir sans formalités excessives permettraient de 

lutter contre Spodoptera frugiperda dans les plus brefs délais. 

Littovir est déjà homologué en Europe et utilisé avec succès 

contre Spodoptera littoralis dans plusieurs pays, raison pour 

laquelle des processus d’homologation de longue haleine 

devraient être accélérés dans cette situation d’urgence. Il est 

déjà possible d’élaborer en Europe des stratégies d’applica-

tion efficaces des baculovirus pour lutter contre différentes 

espèces de Spodoptera. Nous sommes confiants dans le succès 

des témoins de Spodoptera frugiperda, car en plus de Littovir, il 

est également possible d’utiliser le produit Beauveria bassiana 

de Bb-Protec ou Metarhizium rileyi (Nomu-Protec) contre ce 

ravageur (voir page 22). En Afrique du Sud, Bb-Protec a déjà 

obtenu son homologation d’urgence.

Philip Kessler 
Andermatt Biocontrol
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Felix Dubach 
Andermatt Biocontrol

Samuel Stüssi 
Andermatt Biocontrol

Enrayer la mineuse sud-américaine de la tomate
Depuis 2006, la mineuse sud-américaine de la tomate ne laisse aucun répit aux produc-
teurs européens. Andermatt Biocontrol fournira, à l’avenir, une contribution importante à 
la lutte contre ce ravageur grâce à plusieurs solutions de contrôle de l’infestation.

La présence de la mineuse sud-américaine de la tomate (Tuta 

absoluta) en Europe a été révélée pour la première fois en 2006. 

Ce ravageur provient d’Amérique du Sud où il constitue depuis 

longtemps un problème. Par conditions favorables, le papillon, 

actif de nuit et au crépuscule, produit jusqu’à 12 générations 

par an pour un développement de près de 25 à 30  jours. Les 

œufs sont principalement déposés sous les feuilles. Les pre-

miers stades larvaires se nourrissent de ces feuilles. Les larves 

du dernier stade quittent les mines et attaquent fruits et tiges. 

À cause de l’utilisation intensive de pesticides chimiques et le 

manquement dans la gestion de résistance, de nombreuses 

populations de Tuta absoluta sont aujourd’hui résistantes à 

une multitude de pesticides. Il faut donc étayer de multiples 

façons la stratégie de lutte. En plus des stratégies de lutte déjà 

éprouvées à l’aide d’auxiliaires (Macrolophus en Europe du 

Nord et Nesidiocorus en Europe du Sud), de préparations à base 

de Bacillus thuringiensis (Delfin et Agree WP) et de mesures 

culturales adaptées, deux autres procédés sont aujourd’hui 

disponibles : une préparation à base de virus (Tutavir) à partir 

d’un développement d’Andermatt Biocontrol et la technique 

de confusion sexuelle.

Virus de la mineuse sud-américaine de la tomate

Tutavir a été spécialement développé par Andermatt Biocontrol, 

dans le cadre du projet de recherche européen Biocomes, pour 

mettre à disposition une méthode de lutte efficace et durable 

contre la mineuse sud-américaine de la tomate. Tutavir est 

un Phthorimaea operculella Granulovirus (PhopGV) qui a été 

isolé sur la teigne de la pomme de terre. Les essais en plein 

champ en Italie ont confirmé les résultats exceptionnels obte-

nus en laboratoire dans la lutte contre la mineuse sud-améri-

caine (voir graphique). Tutavir met en œuvre un mécanisme 

d’action, contre la mineuse sud-américaine de la tomate, diffé-

rent de tous les moyens disponibles jusqu’à présent. Ces résul-

tats font de Tutavir un élément d’avenir prépondérant du suc-

cès de la lutte contre la mineuse de la tomate et de la gestion de 

ses résistances. L’homologation comme moyen phytosanitaire 

est prévue en Europe et dans d’autres pays.

Technique de la confusion sexuelle

Andermatt Biocontrol dispose de plus de 20 ans d’expérience 

en matière de lutte par confusion au service de la viticul-

ture et de l’arboriculture fruitière. La lutte par confusion est 

un succès en présence d’une faible attaque initiale et d’une 

faible population. Dans les régions avec présence de mineuses, 

les diffuseurs doivent être disposés immédiatement après 

la plantation. Aucune surface ne doit rester sans diffuseurs 

dans un rayon de 500 mètres, au risque de devoir tenir compte, 

durant la saison, de l’installation de femelles fécondées. Les 

essais conduits au Tessin et les expériences menées en Italie, 

Espagne et Grèce ont abouti à des résultats prometteurs. En 

Italie le produit est déjà homologué. Andermatt Biocontrol va 

entreprendre les démarches visant à obtenir une homologa-

tion analogue en Suisse.

La combinaison de mesures culturales, de la surveillance, de 

Tutavir, de la lutte par confusion sexuelle, d’auxiliaires et de 

produits microbiens permet de lutter efficacement contre le 

ravageur Tuta absoluta. 

Une fois arrivé 
dans les mines, 
le controle de 
Tuta absoluta 
sera extrême-
ment difficile
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■  Variante standard avec insecticides

■  Avec technique de confusion  
sexuelle Isonet T

Le piège diffuse des phéromones dans 
l’environnement pendant 4 à 5 mois 

Tutavir a réduit de façon massive les dégâts comparativement aux  
témoins non traités et a donné des résultats aussi bons qu’un produit Bt

La technique de confusion sexuelle fonctionne et réduit le nombre de mineuses  
adultes piégées comparativement à la variante avec traitement insecticide

Témoin  
non traité

Tutavir
100 ml/ha

Efficacité: 77%

Btk
1 kg/ha

Efficacité: 81%

Indoxacarbe
150 g/ha

Efficacité: 88%

Résultats des essais sous serre en Italie, 2017

Technique de confusion sexuelle : essai avec Isonet T contre Tuta absoluta sur les tomates grappes

(1000 diffuseurs/ha, variantes d’exploitation : 7 traitements avec chlorantraniliprole, emamectine benzoate, Bacillus thuringiensis)
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Simon Fleischli 
Andermatt Biocontrol

Élargissement de la gamme RhizoVital :  
souplesse d’utilisation
ABiTEP GmbH a accumulé tout au long des 30 dernières années un précieux trésor 
d’expérience dans la protection culturale et l’utilisation d’inoculums bactériens biostimu-
lants. Le Bacillus amyloliquefaciens FZB42 (RhizoVital 42) s’est développé au point  
de devenir une norme industrielle. De nouvelles souches permettent de répondre encore 
mieux aux besoins des clients.

La colonisation de la surface racinaire par des microorga-

nismes est un processus naturel qui fait partie de l’interac-

tion plantes-sol-microorganismes d’un sol sain. Les microor-

ganismes stimulent la croissance racinaire et végétale par 

excrétion d’auxines et d’enzymes. De plus, ils stimulent les 

défenses immunitaires naturelles de la plante, ce qui aug-

mente sa résistance au stress. Le recours à des microorga-

nismes sélectionnés et leur utilisation en forte concentration 

peut modifier temporairement l’équilibre naturel au profit des 

propriétés désirées. Les bactéries Gram positives, qui forment 

des endospores, se prêtent particulièrement à cet usage car 

elles offrent d’une part, une bonne flexibilité logistique (durée 

de conservation supérieure à 2 ans à 25 °C) et d’autre part, une 

grande souplesse d’utilisation : formulation liquide, compa-

tibilité avec la plupart des fongicides, insecticides et engrais.

Depuis plusieurs années, le Bacillus amyloliquefaciens 

FZB42 est distribué sous la marque RhizoVital 42 comme 

composant important de systèmes de production prospectifs 

pour diverses cultures. L’augmentation de récoltes commer-

cialisables éveille surtout un grand intérêt. FZB42 utilise une 

forte proportion du génome pour la production de métabolites 

secondaires qui ont une importance déterminante dans l’in-

duction de résistance systémique. Le Bacillus amyloliquefa-

ciens FZB42 convient particulièrement comme fongicide pré-

ventif à effet biostimulant. L’inscription sur l’annexe I de l’UE 

comme fongicide de sol contre les rhizoctonias sur la salade et 

les pommes de terre est en cours d’évaluation par les autorités.

Dans l’avenir RhizoVital P45, à base de Bacillus amylo-

liquefaciens FZB45, sera mis en avant en tant que souche 

alternative pour le segment des biostimulants. Une caracté-

ristique génétique importante de FZB45 est le puissant pro-

moteur qui régule la synthèse de phytase. L’augmentation de 

la production de phytases génère une amélioration du poten-

tiel de mobilisation de phosphore organique, ce qui entraîne 

des répercussions positives en situation de faible teneur en 

phosphates. Avec RhizoVital C5, Andermatt Biocontrol offre 

une solution nouvelle en période de basses températures du 

sol. RhizoVital C5 est composé de la bactérie du sol Bacillus 

atrophaeus ABi05 qui a été isolée dans la zone froide subal-

pine. ABi05 germe dès 8 °C. Cette tolérance au froid permet 

une colonisation racinaire précoce au printemps et apporte 

une aide aux cultures en cas de vague de froid.

Avec l’élargissement de la gamme RhizoVital, comprenant 

RhizoVital 42, RhizoVital P45 et RhizoVital C5, Andermatt 

Biocontrol permet une utilisation d’inoculums bactériens 

biostimulants flexible et ciblée.

Condition préalable 
pour toute interaction 
est la colonisation 
intensive de la surface 
racinaire. Mutant 
vert-fluorescent de 
Bacillus amyloli­
quefaciens FZB42 sur 
la surface racinaire  
de Arabidopsis thaliana 
(Université Humboldt 
de Berlin, 2012)
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Andermatt Biocontrol crée Andermatt UK
L’implantation mondiale d’Andermatt Biocontrol s’est encore étendue avec la fondation 
d’Andermatt UK en juillet 2017

En juillet 2017, le Royaume-Uni est devenu le dernier pays à 

accueillir une succursale d’Andermatt Biocontrol. En se fon-

dant sur les activités commerciales existantes, Andermatt UK 

s’apprête à mettre sur le marché une gamme de technologies 

propriétaires ou issues de partenaires tiers. 

En dépit des incertitudes liées au « Brexit » susceptibles 

d’affecter l’agriculture et l’horticulture, le Royaume-Uni offre 

une opportunité fantastique à Andermatt Biocontrol. La crois-

sance annuelle pour le marché des produits phytosanitaires 

biologiques est estimée à 15 %. En même temps, la demande 

des consommateurs britanniques en fruits et légumes pro-

duits localement est particulièrement élevée. Un exemple 

clé d’implantation sur le marché pour Andermatt  UK est le 

secteur des fruits pour lequel la profession vise à atteindre 

un niveau de production nationale supérieur à 60 %. Avec un 

approvisionnement en pommes assuré actuellement à 39 % 

par la production domestique, il existe un besoin significatif 

d’augmentation des surfaces de production pour une popula-

tion croissante de plus de 65 millions d’habitants. Pour sou-

tenir cet essor en mode biologique, Andermatt UK travaillera 

avec les techniciens agricoles et les producteurs pour amélio-

rer l’efficacité de nos produits. Au Royaume-Uni, les produc-

teurs utilisent des logiciels de modélisation de plus en plus 

sophistiqués pour programmer les stratégies de lutte contre 

les ravageurs. L’introduction de nos produits dans ces sys-

tèmes, ainsi que la formation multiplateforme, constituent la 

clé d’un lancement réussi des nombreux produits program-

més par Andermatt dans les prochaines années. Les activi-

tés commerciales débuteront en 2018 avec une gamme de pro-

duits composée d’insecticides, de fongicides, d’engrais ainsi 

que d’autres solutions pour l’arboriculture fruitière et diverses 

cultures. Le catalogue d’Andermatt UK continuera à s’étoffer 

pour inclure une gamme de produits biologiques, tous conçus 

pour être des produits souples pour les systèmes intégrés de 

lutte contre les ravageurs. De plus, Andermatt UK lancera 

une gamme exhaustive de produits pour les jardins et l’hor-

ticulture privés au Royaume-Uni. La présence d’Andermatt 

sur le marché britannique renforcera encore la position de la 

marque « Andermatt » en tant que leader mondial des produits 

à base de baculovirus et autres produits de lutte biologique. 

Le logo « Red Tractor 

Assurance » permet aux 

consommateurs  

d’identifier les aliments 

produits au UK
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Andermatt France

0 10 20 30 40 50 60

Alain Querrioux  
Andermatt France

Comparaison programme PFI sans et avec Curatio

Témoin  
non traité

Référence PFI

PFI Curatio

Pousses tavelèes [%]

■  9 mai  ■  23 mai  ■  6 juin

Essai Tavelure Pomme 2016,  
Station expérimentale La Pugère

Référence PFI: 11 applications du  
15 mars au 20 mai

PFI Curatio: 11 applications du 15 mars  
au 20 mai. Curatio appliqué en curatif  
à la place de Syllit (4 avril) et de Merpan  
et IBS (22 avril)

Les politiques publiques, soutien essentiel des 
produits de biocontrôle en France
Les politiques publiques menées depuis 2008 sont une clef du développement des 
produits de biocontrôle sur le marché français. Cette impulsion se révèle nécessaire pour 
contrer les résistances au changement et modifier les comportements.

Plusieurs gouvernements se sont succédés en France depuis 

dix ans, l’objectif de réduction des pesticides demeure. Mieux, 

l’objectif « 0 pesticide » est désormais le mot d’ordre assumé. 

Le chemin est long puisque le marché du biocontrôle, certes en 

progression de 25 % en deux ans, représentait en 2016 moins de 

5 % du marché des pesticides. Le terme Biocontrôle est récem-

ment inscrit dans le Code Rural français. Ainsi, des lois sont 

adoptées favorisant l’utilisation des produits de biocontrôle. 

On regrettera cependant que les produits pour l’agriculture 

biologique ne sont pas pris spécifiquement en considéra-

tion. Des dispositifs innovants sont mis en place, tels que le 

programme Dephy Ferme et Dephy Expe. Des essais d’inté-

gration de produits de biocontrôle sont conduits dans 1900 

exploitations et 170 sites expérimentaux, pour évaluer leur 

performance et identifier leur mode d’emploi dans les condi-

tions pratiques des agriculteurs.

Andermatt France s’inscrit parfaitement dans cette dyna-

mique, en proposant une trentaine de solutions. Celles-

ci bénéficient des avantages liés au biocontrôle, et sont en 

outre utilisables en agriculture biologique. Les virus de la 

gamme « Invex » (Capex, Madex Pro, Madex Twin, Helicovex 

et Littovir) démontrent tout leur intérêt dans les programmes 

de protection insecticide conventionnels. Le fongicide Curatio 

s’insère lui parfaitement dans les programmes de protection 

contre la tavelure, ou la moniliose en arboriculture. Un deu-

xième fongicide, Vitisan, vient compléter la panoplie. Par ail-

leurs, l’insecticide NeemAzal-T/S est désormais considéré 

comme une des plus sérieuses alternatives aux néonicoti-

noïdes, sur certains usages majeurs.

Andermatt France maintient un niveau d’investissement 

élevé dans l’acquisition d’expertise technique par nombreux 

essais sur le terrain et poursuit l’élargissement de son porte-

feuille de produits de biocontrôle. L’entreprise fournit ainsi 

aux producteurs des outils performants pour évoluer vers 

une agriculture toujours productive et plus respectueuse des 

hommes et de l’environnement.
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Phosbac permet d’optimiser la disponibilité  
des nutriments 
Andermatt do Brasil développe un biofertilisant pour répondre plus rapidement  
aux demandes du marché.

Malgré les contraintes, le Brésil a développé une agricul-

ture tropicale avancée et commence à émerger en tant que 

fournisseur majeur sur le marché mondial de l’alimentation. 

Cependant, la recherche de nouveaux progrès s’impose pour 

garantir le développement durable à long-terme et pour atté-

nuer les impacts environnementaux des systèmes de produc-

tion actuels qui reposent largement sur l’emploi de pesticides 

chimiques et sur la culture d’OGM. Avec ses solutions biora-

tionnelles, Andermatt do Brasil a pour objectif de contribuer 

à l’émergence d’une agriculture moderne et durable où la pro-

ductivité augmente en même temps que se renforcent la ferti-

lité des sols et la protection de l’environnement. Avec le récent 

développement de Phosbac, Andermatt do Brasil lance une 

nouvelle solution qui optimise la disponibilité des nutriments 

pour les plantes. 

Au cours de l’année 2017, nous avons entamé les cam-

pagnes d’essais de Phosbac (souche FZB45 du Bacillus amylo-

liquefaciens), qui confirme le mode d’action des phytases bac-

tériennes sur le terrain. Essentiellement, Phosbac renforce 

l’efficacité des engrais phosphatés (minéraux et organiques) 

et permet aux plantes d’accéder au phosphate contenu dans 

la matière organique. De récents essais de recherche effec-

tués sur la pomme de terre ont produit de bons résultats sur la 

productivité et l’état nutritionnel des plants (voir graphique). 

Phosbac a démontré son utilité en tant qu’alternative efficace 

de renforcement des engrais phosphatés, caractérisée par 

une réduction des coûts accompagnant une amélioration de 

la santé et au final du rendement des plants.

Avec Phosbac, Andermatt do Brasil a pour ambition d’aider 

les producteurs brésiliens grâce à une réduction des risques 

agricoles, une baisse du coût et une augmentation de l’effica-

cité des engrais, contribuant ainsi à l’émergence d’une agri-

culture durable.

Markus Ritter  
Andermatt do Brasil

Engrais phosphaté (2 t/ha) 
+ Phosbac (200 ml/ha)

Engrais phosphaté (2 t/ha)

Phosbac (600 ml/ha)

Phosbac (200 ml/ha)

Témoin non traité

Augmentation du rendement de pomme de terre  
suite à l’emploi d’engrais phosphaté1 et de Phosbac2

Essais réalisés en 2017 par Andermatt do Brasil

■  Rendement [kg/ha]  ■  Augmentation du rendement [kg/ha]

1  Phosphate monoammonique MAP (P2O5: 50 – 52%, N: 10 – 12%) 
2  Bacillus amyloliquefaciens FZB45
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Sylvar Technologies Inc.

Stefan Richard 
Sylvar Technologies Inc.

Un outil de détection précoce d’un important insecte 
ravageur invasif, l’agrile du frêne (Agrilus planipennis)
L’agrile du frêne (Agrilus planipennis) est un important insecte ravageur invasif. Origi-
naire d’Asie, cet insecte a détruit plusieurs millions de frênes (Fraxinus sp.) en  
Amérique du Nord et menace maintenant l’Europe. Sa détection précoce est cruciale  
pour sa gestion. AphinityEAB, une technologie à base de phéromone, est l’outil  
qui permet cette détection.

L’agrile du frêne (Agrilus planipennis) est un insecte origi-

naire d’Asie (photo ci-dessous). L’insecte n’est pas considéré 

comme un ravageur dangereux dans son habitat d’origine. Il 

est cependant considéré comme un ravageur exotique impor-

tant en Amérique du Nord et comme un ravageur potentiel en 

Europe. Ce parasite crée un risque significatif pour les frênes 

(Fraxinus sp.). À ce jour, entre plusieurs dizaines et une cen-

taine de millions de frênes ont été détruits en Amérique du 

Nord par les attaques de l’agrile du frêne. Le coût économique 

estimé de ce ravageur invasif s’élève à plusieurs dizaines de 

milliards en Amérique du Nord et une menace équivalente 

pèse sur la plus grande partie de l’Europe.

Les larves, qui se développent entre l’écorce et l’aubier de 

l’arbre sont les principales responsables des dégâts provo-

qués par l’agrile du frêne. Au fur et à mesure que les larves 

se développent, elles détruisent le réseau de circulation de la 

sève de l’arbre, provoquent ainsi le dessèchement puis la mort 

de l’arbre. Les arbres infestés par l’insecte peuvent présenter 

divers symptômes tels que le dépérissement de la cime, des 

déformations de l’écorce, des trous de pic, des trous d’envol en 

forme de «D » et des pousses adventives sur le tronc, les racines 

ou les branches de l’arbre. Il est particulièrement important 

de détecter précocement l’infestation car les symptômes de 

l’attaque ne sont pas évidents avant que la population de vers 

ne soit bien établie à l’intérieur de l’arbre. La détection pré-

coce est un facteur crucial pour la gestion de ce ravageur per-

mettant l’abattage de l’arbre ou l’injection d’insecticides sys-

témiques tels que l’azadirachtine avant la dissémination du 

ravageur.

AphinityEAB une solution qui combine la phéromone 

sexuelle de l’agrile du frêne, un composé volatil de feuilles 

fraîches et un piège prismatique vert collant (photo ci-

dessous). Ce système a pu démontrer l’invasion même avant 

de voir les premiers symptômes d’attaques. Des études réali-

sées par Natural Resources Canada – Canadian Forest Service 

(Ryall et al., 2013) ont montré l’augmentation de l’efficacité par 

l’ajout de la phéromone sexuelle produite par la femelle dans 

un piège contenant un composé volatil de feuilles fraîches. 

L’efficacité de cette combinaison augmente de 60 à 88 % dans 

les zones à faible densité d’individus.

AphinityEAB est produite par Sylvar Technologies Inc. 

Canada, une société filiale à 100 % d’Andermatt Biocontrol.

Piège prismatique  
vert appâté  
avec AphinityEAB 
et un composé  
volatil de feuilles 
fraîches, utilisé  
dans la canopée des 
frênes (Fraxinus  
sp.) pour détecter la 
présence d’agrile  
du frêne

Agrile du frêne (Agri­
lus planipennis) se 
nourrissant à l’extré-
mité d’une feuille 
(crédit photographique 
Natural Resources 
Canada – Canadian 
Forest Service)
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Andermatt USA

Erich Frank 
Andermatt USA

Exemple d’une stratégie de PFI dans la culture du chou en Californie du Sud
Une surveillance précise des ravageurs existants permet une lutte ciblée contre leur prolifération. C’est pourquoi  

plusieurs substances actives sont utilisées pour une gestion optimale des résistances avec un impact minimal sur les auxiliaires.

Résultats d’essai de E. Natwick (USA, 2016)

4 oct. 19 oct.12 oct. 2 nov. 13 déc.

Rendement commercialisable

Témoin non traité – – – – 43%

Référence chimique Spinetoram Spinetoram Spinetoram – 90%

Stratégie PI avec NPV Spexit Spinetoram Loopex Loopex 83%

Pression du ravageur

■	 Fausse-arpenteuse du 
	 choux Trichoplusia ni

■	 Noctuelle de la betterave 
	 Spodoptera exigua 

■	 Autres ravageurs:  
	 Hellula rogatalis,  
	 Plutella xylostella

Spexit: SeNPV virus spécifique  
contre la noctuelle de la betterave 
(Spodoptera exigua). (Produit de 
Andermatt Biocontrol)

Loopex: AcMNPV virus spécifique 
contre la fausse-arpenteuse du 
choux (Trichoplusia ni). (Produit de 
Sylvar technologies)

Solutions régionales de protection culturale intégrée
Andermatt USA développe des stratégies de production intégrée adaptées au  
niveau régional pour une protection culturale efficace garantissant un rendement 
durable aux producteurs.

Les USA offrent un potentiel commercial énorme aux socié-

tés, telles qu’Andermatt USA, qui se concentrent sur la distri-

bution de produits phytosanitaires biologiques, d’engrais et 

de microorganismes du sol de très haute qualité. La conquête 

de débouchés ne peut reposer sur une panacée universelle en 

raison de la grande diversité climatique et de la diversité sub-

séquente des ravageurs et des maladies mais doit se fonder sur 

les spécificités régionales.

Andermatt USA s’est fixée comme objectif de développer 

des stratégies régionales, pour les produits existants et futurs, 

composant l’ensemble de la gamme de produits. Nous sou-

haitons offrir à nos clients des solutions synonymes de valeur 

ajoutée pour la protection culturale tant biologique que 

conventionnelle. Ces stratégies et idées sont testées et éva-

luées en commun avec diverses parties prenantes. Disposer 

de la vaste expérience mondiale du groupe Andermatt est un 

avantage décisif à cet effet. Diverses stratégies d’utilisation 

sont applicables à nos produits : solution individuelle, en rota-

tion ou en mélange dans un réservoir. Les défis que rencontre 

une exploitation agricole sont multiples la plupart du temps. 

Les ravageurs et les maladies sont multiples et apparaissent 

de manière aléatoire. Des mesures préventives, mais égale-

ment ciblées, permettent de contenir la pression exercée par 

les ravageurs et les maladies en réduisant ainsi le recours aux 

produits phytosanitaires chimiques. La résistance aux insec-

ticides et fongicides est un problème qui va croissant dans tout 

le pays. La protection culturale intégrée suscite un intérêt de 

plus en plus large car elle permet de retarder 

les résistances et d’économiser de l’argent.
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Plant Health Products

Kristy Le Voy  
Plant Health Products

Jour 13

Jour 7

Jour 0

Nombre moyen de larves vivantes sur 10 plantes

■  Témoin non traité
■  Metarhizium rileyi (Nomu-Protec)
■  Référence chimique homologuée

Résultats sur le terrain montrent une 
éradication de la noctuelle de la tomate 
(Helicoverpa armigera) sur le soja  
suite au traitement avec Metarhizium  
rileyi avec une efficacité comparable  
à celle obtenue avec un produit phytosa-
nitaire chimique homologué (0, 7  
et 13 jours après traitement)

Les produits microbiens de Plant Health Products four-
nissent des solutions aux agriculteurs du monde entier
L’acquisition par Andermatt Biocontrol de la majorité des parts de Plant Health  
Products (Pty) Ltd va permettre au groupe Andermatt Biocontrol de fournir aux agricul-
teurs du monde entier des solutions sur des bases fongiques et bactériennes.  
Les produits de PHP permettent une lutte efficace contre un nombre élevé de ravageurs 
et de maladies et une stimulation de la croissance dans de nombreuses cultures.

Implanté en Afrique du Sud dans la spectaculaire région 

des Midlands du Kwa-Zulu-Natal, Plant Health Pro-

ducts (PHP) développe des réponses biologiques inno-

vantes aux défis que rencontre l’agriculture. Depuis sa 

création en 1998, par le Docteur Mike Morris et le Pro-

fesseur Mark Laing, deux scientifiques de grande expé-

rience, la société a connu une croissance spectaculaire. La 

gamme PHP des produits T-Gro, T-Gro Easy-Flow, T-77,  

Bb-Protec, RootWin-S (Soya Rhizobium) et RootWin-A (Alfalfa 

Rhizobium) s’est implantée avec succès sur le marché de plu-

sieurs pays d’Afrique. Par ailleurs, certains de ces produits 

sont en cours d’homologation dans des pays commes les USA 

ou le Brésil. Pour répondre à la croissance internationale de 

la demande de ces produits, une nouvelle installation de pro-

duction d’avant-garde est en voie d’être construite sur le site 

de PHP. Avec une puissante équipe de chercheurs, et des liens 

étroits avec des institutions universitaires majeures, PHP est 

engagé dans un processus de recherche et développement de 

nouveaux produits, ainsi que dans l’évaluation et l’améliora-

tion des produits existants.

Plusieurs produits sont en cours de développement dans 

les laboratoires de PHP. Au cours de l’année à venir, PHP 

prévoit de finaliser l’homologation d’un produit à base de 

Metarhizium rileyi destiné à la lutte contre divers chenilles 

nuisibles. Metarhizium rileyi (anciennement Nomuraea rileyi) 

est un micromycète entomopathogène actif contre certains 

lépidoptères de la famille des Noctuidae, tels que le légion-

naire d’automne (Spodoptera frugiperda) ou la noctuelle de 

la tomate (Helicoverpa armigera), dont l’impact économique 

est important. Les essais d’homologation contre la noctuelle, 

menés en Afrique du Sud, ont montré des résultats spectacu-

laires avec une diminution significative de la population de 

ravageurs (voir graphique) ainsi qu’une efficacité à 70 % dans 

la réduction du prélèvement alimentaire, valeur comparable à 

un témoin standard homologué. Ce produit possède un poten-

tiel certain pour s’imposer comme moyen biologique de lutte 

contre ces chenilles parasites particulièrement ravageuses.

PHP et Andermatt Biocontrol travaillent en étroite colla-

boration pour fournir des produits biologiques efficaces pour 

répondre à un large besoin de l’agriculture. 

0 0,25 0,5 0,75 1 1,25 1,5 1,75 2
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Madumbi Sustainable Agriculture

Bb-Protec et Cryptex, une association efficace contre 
le faux carpocapse, Thaumatotibia leucotreta
L’association des deux produits dans la lutte contre le faux carpocapse dans différentes 
cultures renforce la stratégie de contrôle en affectant le ravageur à toutes les étapes  
de son cycle de vie.

Cryptex, un granulovirus du faux carpocapse, est très spéci-

fique à l’espèce et actif uniquement contre la larve de ce rava-

geur quand il est ingéré par celle-ci. Bb-Protec (Beauveria bas-

siana), un champignon entomopathogène est un insecticide 

de contact à spectre plus large, actif contre les œufs, les larves, 

les chrysalides et les adultes du faux carpocapse. L’applica-

tion de ces deux produits en mélange sur les agrumes et les 

autres cultures est la solution efficace dans une approche bien 

menée de lutte antiparasitaire intégrée (LAI) contre le faux 

carpocapse.

Un essai effectué en Afrique du Sud dans la région de 

Hoedspruit sur le cultivar d’agrume Turkey, a montré que 

cette combinaison dispose d’un potentiel qui peut être encore 

plus optimisé par une programmation et un dosage précis de 

l’application. Divers produits et associations ont été évalués 

et, malgré des conditions défavorables (essai réalisé en fin de 

saison correspondant à la période de présence massive du faux 

carpocapse), nombre de traitements ont montré des tendances 

très positives. Les traitements visés consistaient en l’applica-

tion de 600 grammes de Bb-Protec par hectare (à intervalles 

de deux semaines), la pulvérisation de Cryptex sous une 

concentration de 300 millilitres par hectare (à intervalles de 

deux semaines) et une association de Cryptex et de Bb-Protec à 

concentration réduite appliquée à intervalles d’un mois. L’éva-

luation était faite 7 et 14 jours après chaque application avec 

une recherche de larves vivantes de faux carpocapses. Même 

par conditions défavorables, les essais ont révélé des résultats 

positifs. La présence de larves était moins importante sur les 

fruits traités que sur les témoins non traités et les traitements 

uniquement avec l’association Bb-Protec et Cryptex se sont 

avérés très efficaces dans la réduction de l’infestation par le 

faux carpocapse même dans les situations de présence mas-

sive. Le traitement Cryptex et Bb-Protec a montré son poten-

tiel et s’est avéré être globalement un des plus puissants avec 

une réduction efficace et continue de la population de rava-

geurs pendant toute la durée du traitement. Ce résultat peut 

être attribué aux effets de Cryptex ou de Bb-Protec à toutes les 

étapes du cycle de vie résultant ainsi en un impact supérieur 

sur la réduction de la population total du faux carpocapse. À la 

suite de cet essai de nombreux arboriculteurs professionnels 

ont adopté cette stratégie. Les deux produits sont appliqués 

selon le dosage prescrit aux époques de forte présence de faux 

carpocapses et cette stratégie a démontré sa grande efficacité. Sias Leipholdt  
Madumbi Sustainable Agriculture

Moyenne de larves vivantes dans les fruits attaqués

■  Témoin non traité   
■  Bb-Protec (600 g/ha), tout les 14 jours   
■  Cryptex (300 ml/ha), tout les 14 jours 
■  Cryptex (250 ml/ha) + Bb-Protec (250 g/ha), mensuel

14DAA2

7DAA3

14DAA3

7DAA4

14DAA4

7DAA5

0 1 2 3 4 5 6
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